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Observation 
d’un Puffin des Baléares 

PUFFINUS MAURETANICUs « nain » 
en baie de Saint-Brieuc

Xavier Brosse, Pierre Yésou

Le 8 septembre 2009, approchant du 
port de Saint-Quay-Portrieux (Côtes-d’Ar-
mor) au retour d’une sortie au large de la 
baie de Saint-Brieuc (dans le cadre d’une 
étude réalisée par le GEOCA) en com-
pagnie de Yann Février et Sylvain Lepa-
roux, Xavier Brosse a eu l’opportunité de 
photographier un petit groupe de Puffi ns 
des Baléares Puffinus mauretanicus qui 
est passé à plusieurs reprises à quelques 
dizaines de mètres du bateau. Alors que 
rien de particulier n’avait attiré son atten-
tion sur le terrain, l’observation des clichés 
sur l’écran d’ordinateur lui a montré qu’un 
des individus était distinctement plus petit 
et plus contrasté. Après avoir consulté les 
ouvrages de sa bibliothèque sans réussir à 
trancher, il a sollicité Michel Plestan qui 
l’a incité à contacter Pierre Yésou.

Description de l’oiseau

Les photos 1 et 2 montrent que, même 
en considérant qu’un effet photographique 
(rapprochement des plans au téléobjectif) 
peut biaiser la comparaison de taille d’oi-

seaux qui sont sur des plans différents, 
l’un des puffi ns est manifestement bien 
plus petit que les autres. Son plumage 
est plus clair que celui des puffins qui 
l’accompagnent. Il montre grosso modo 
le même patron de coloration des parties 
inférieures que ses voisins (brun de la face 
descendant bas sur les joues et le haut du 
cou, gorge maculée d’un brun nettement 
plus clair, arrière des fl ancs et sous-cau-
dales également maculés de brun clair, 
triangle foncé à la base de l’aile, plus mar-
qué à la pointe des axillaires qu’à leur base, 
ligne de fuite et pointe de l’aile également 
très foncées), mais en plus contrasté : la 
tête est plus foncée alors que les parties 
inférieures sont globalement plus claires, 
les parties claires et foncées paraissant 
mieux délimités.

Cet oiseau était bien intégré au 
groupe, volant en cohésion avec les autres 
puffi ns : aucune différence de type ou de 
vitesse de vol n’a été remarquée sur le ter-
rain.
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Discussion

La taille de l’oiseau est l’élément le 
plus troublant, car il est assez nettement 
plus petit que ne le serait, par exemple, un 
Puffi n yelkouan P. yelkouan côtoyant des 
Puffi ns des Baléares : proportionnellement 
aux autres oiseaux, sa taille évoque plutôt 
celle d’un petit puffi n du groupe Puffi nus 
lherminieri/assimilis. La silhouette, sem-

blable à celle du Puffi n des Baléares, et le 
plumage, trop marqué de brun aux parties 
inférieures, excluent toutefois ce groupe 
d’espèces et de sous-espèces.

Le plumage est certes plus clair que 
celui des oiseaux qui l’accompagnent, mais 
il est dans les limites de ce qui est connu 
chez le Puffi n des Baléares, certains indi-
vidus de cette espèce étant même encore 
plus clairs. Deux points en particulier éli-

Photos 1-2 – Baie de Saint-Brieuc, septembre 2009 (X. Brosse)
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minent l’éventualité d’un Puffi n yelkouan : 
le brun descend trop bas sur les joues et 
le haut de la gorge, elle-même légèrement 
maculée de brun alors que la gorge de 
yelkouan est toujours blanc pur ; le des-
sous de l’aile paraît trop marqué de brun 
foncé pour yelkouan, particulièrement 
vers la pointe et sur le bord de fuite. Ce 
plumage pourrait toutefois correspondre 
à certains oiseaux nichant à Minorque 
dans l’archipel des Baléares, et que les 
observateurs appellent de plus en plus 
fréquemment Puffin yelkouan (Miguel 
McMinn comm. pers.). Ces oiseaux de 
Minorque, considérés comme des Puf-
fins des Baléares dans les descriptions 
classiques de l’espèce (Yésou et al 1990, 
Yésou & Paterson 1999), sont toutefois, 
par leur génétique, leur biométrie et leur 

plumage, intermédiaires entre les Puffi ns 
des Baléares du reste de l’archipel, et les 
indiscutables Puffi ns yelkouan du reste de 
la Méditerranée (Yésou 2006). Ils viennent 
encore compliquer l’identifi cation de ces 
oiseaux en mer, identifi cation dont tous les 
points ne sont pas résolus : même l’article 
détaillé le plus récent (Gutiérrez 2004) 
contient des inexactitudes. Un des plus 
grands connaisseur des puffins en mer, 
Hadoram Shirihai (comm. pers.), consi-
dère d’ailleurs que les recoupements dans 
l’apparence des petites espèces de puffi ns 
sont tels qu’il est sans doute illusoire de 
penser pouvoir nommer tous les individus, 
même à l’aide de photos.

Cela dit, les Puffi ns yelkouan typiques 
et les autres espèces de puffi ns étant éli-
minées, et l’oiseau montrant un plumage 

Photos 3-4-5 – Audinghen (Pas-de-Calais), septembre 2002 (G. Flohart)
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compatible avec le Puffi n des Baléares, 
il est tentant de le considérer comme 
un Puffi n des Baléares « nain », d’autant 
qu’il accompagnait des oiseaux de cette 
espèce. Voyant ces photos et suivant le 
même raisonnement, d’autres observa-
teurs qui connaissent bien les puffins, 
comme Philippe J. Dubois (comm. pers.), 
sont parvenus à la même conclusion : par 
élimination des diverses possibilités, il doit 
s’agir d’un Puffi n des Baléares nain. Anté-
rieurement, Guy Flohart (comm. pers.) 
avait photographié le 9 septembre 2002 
à Audinghen, Pas-de-Calais, un oiseau 
qui ne correspondait ni à la description 
du Puffi n yelkouan ni à celle du Puffi n de 
Macaronésie P. baroli, et qu’il avait noté 
– sans être pleinement satisfait de l’iden-
tifi cation – comme Puffi n des Baléares de 
petite taille (photos 3 à 5).

Toutefois, le nanisme est un phéno-
mène très peu décrit chez les oiseaux. Il 
a été occasionnellement rapporté chez le 
Puffi n des Anglais P. puffi nus, sans toute-
fois être jamais prouvé (Perrins et al. 1965, 
Bourne 1966), et une possible confusion 
avec le Puffi n de Macaronésie a été évo-
quée (James 1986). Aussi, en l’absence de 
preuve formelle de nanisme chez les puf-
fi ns, est-il tentant de chercher une autre 
hypothèse. Selon Bill Bourne et Miguel 
McMinn (comm. pers.), la taille et les pro-
portions de l’oiseau photographié en baie 
de Saint-Brieuc correspondraient parfai-
tement à Puffi nis olsoni, espèce de puffi n 
qui vivait aux Canaries il y a un millier 
d’années (McMinn et al. 1990, Rando & 
Alcover 2008). Certes, l’espèce est répu-
tée disparue sous la pression de l’Homme 
qui, après avoir colonisé ces îles, s’en est 
nourrit. Mais l’avifaune marine des Cana-
ries demeure relativement peu connue et 
peut encore révéler des surprises. 
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